CLUB%ED TO DEATH

yN INS-TITUT MEDICO-LEGAL TRANSFORME EN BOITE DE NUIT?
dEST LE PARI INSENSE D'ON NE DORMIRA JAMAIS, FABLE MACABRE
E’i‘ ACIDE DE BRUCE BEGOUT Par Emily BARNETT :

1

u’est-ce que le KluB? Un
Q nouveau bar i cocktails ?

Un club échangiste?
Mieux: une morgue reconvertie
en discothéque. Au départ, son
directeur, un médecin légiste un
peu trop influencable, se laisse
convaincre par un ami d’en
faire un décor de film porno.
La machine s’emballe et institut
mute en night-club déjanté,
avec effeuilleuses se trémoussant
parmi les cadavres, DJ mixant
sur les tables de dissection
et noceurs issus
de la jet-set
internationale
(et beaucoup
de lapins
nains). Auteur
d’ouvrages
philosophiques
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singuliers (dont un portrait
décoiffant de Las Vegas,
Zéropolis), Bruce Bégout nous
propulse ici dans un voyage
anatomique ironique (et/ou
éprouvant) avec charcutage de
peaux et scalpels sanguinolents.
Outre cette incursion dans le
«gore», On ne dormira jamais
mene surtout une réflexion
incisive et mordante sur notre
rapport au corps, 4 la mort

et a la sexualité, au divin et

4 la féte. Autant de faisceaux
qui traversent le livre tels des
stroboscopes. On est a la fois
chez Kafka, Jack 'Eventreur
et Bataille — bref, chez tous ceux
pour qui 'obscénité ne vient
pas de celui qui montre mais
de celui qui ne veut pas voir.

ON NE DORMIRA JAMAIS de Bruce Bégout (Alc, 272 pages).





